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Il y a cinq à six ans, ont fait remarquer les délégués, le

tabac canadien se vendait 14' cents la livre et le planteur
payait ses aides $i par jour. Aujourd'hui il se vend 6 cents
et le salaire des aides est de $2 par jour. Sans la concurrence
des Etats-Unis ies manufacturiers seraient forcés d'acheter
au Canada.

Les planteurs d'Ontario demandent un droit de 35 cents
la livre; ceux de Québec approuvent l'idée, mais ils se con-
tenteraient aussi du droit d'accise de 28 cents, plus un droit
additionnel d'accise ou de douane le 7 cents.

M. Marion, de St-Jacques de l'Achigan, a insisté sur la
nécessité d'établir des fermes expérimentales où la culture
du tabac serait enseignée.

Les délégués, surtout ceux d'Essex et de Kent, se sont
plaints aussi d'être les victimes d'un monopole et l'honorable
M. White a décidé de faire une enquête à ce sujet.

Ils ont résolu de se réunir à Ottawa une fois par année
pour discuter tout ce qui concerne la culture du tabac.

TABAC ET LQNGEVITE.

M. Charles Bevering, de Milwaukee, un survivant du
désastre du "Lady Elgin" qui a eu lieu en 186o sur le lac
Michigan, vient de célébrer le 8oième anniversaire de sa
naissance. Il attribue la bonne santé dont il jouit et sa bonne
humeur en grande partie à l'usage libéral du tabac, principa-
lement sous forme de cigares. Cet octogénaire qui ne craint
pas d'afficher son goût pour le tabac à une époque où celui-ci
est l'objet de tant d'attaques, ne manque'pas de crânerie.

LE TABAC AU CANADA

Le printemp's prochain un grand nombre de séchoirs à
tabac vont être construits dans le district du Ruthven, Ont.
Beaucoup de cultivateurs ont décidé de planter du tabac sur
une grande échelle. Ceux qui en ont récolte l'année dernière
l'çnt vendu à des prix rémunérateurs.

CONTINUEZ D'ANNONCER

Rien n'est moins sage, à notre avis, que de cesser d'an-
noncer actuellement, pa'rce que les affaires vont plus ou
moins bien. Les commerçants qui auront, en dépit de la si-
tuation, continué leur publicité, s'en trouveront beaucoup
mieux, après laguerre, que ceux dont le nom ou la marque
de commerce, qui aura cessé d'être publié dans les journaux,
stra alors oublié dans le commerce ou le public.

LES COMMERÇANTS DE TABAC ET LA GUERRE

"Encore des noms à ajouter à la longue liste de ceux
qui, intéressés dans le commerce du tabac, font partie des
braves défenseurs de l'honneur britannique, dit le "Tobacco
World" de Londres, Angleterre. Nous doutons fort que quel-
que autre genre de commerce de la même importance ait
fourni autant de soldats.

"Parmi les noms que nous publions ci-dessous, on trou-
ve ceux de deux familles bien connues dans le commerce du
tabac. Ce sont ceux de MM. P. R. Faulkner et Douglas
Lambert, qui ont été nommés officiers dans l'armée. Le pre-
mier est le fils de feu M. W. B. Faulkner, de la maison W.
et F. Faulkner (I. T. C.) et M. Douglass Lambert est le fils
de M. Ernest Lambert (York Road Factory, I. T. C.),. frère
de feu M. Charles E. Lambert, de la maison Lambçrt et
Butler (I. T. C.). Le 9e bataillon du régiment Middlesex,
dont le gérant de MM. Adolph Frankan & Co., Ltd., le lieu-
tenant-colonel J. L. Blumfield est le commandant, a été en-
voyé à Dinapore (Indes) pour remplacer des troupes qui
ont été envoyées de là-bas sur le champ de bataille."

LE TABAC CANADIEN

Selon le rapport du Département de l'Agriculture du
Canada, la récolte totale du tabac canadien, l'année dernière,
s'est élevée approximativement à iioooooo de livres contre
12,500,000 en 1913.

La province de Québec a produit 6,oooooo de livres, soit
deux millions de moins que l'année dernière. La rcolta
d'Ontario s'est montée à 5,oooooo de livres, soit une augmes-
tation de 5oo,ooo livres sur l'année dernière. L'été froid et
l'automne pluvieux ont été la causé de la diminution de la
récolte dans la province de Québec. Les feuilles ont été pe-
tites et de qualité moyenne. Ontario a obtenu une récolte
normale aux points de vue de la qualité et de la moyenne de
i endement.

LE BANQUET DES "SWEET CAPORAL".

Le banquet annuel de l'Association de Football "Sweet
Caporal" a eu lieu au restaurant Cooper, où un grand nom-
bre des membres de cette association et de leurs amis ont
passé une très agréable soirée.

Le président était M. M. -J. Brennan, et le vice-président
M. James Peters. Après le toast au Rôi, le président a pro.
posé le toast à l'Associatiori de Football "Sweet Caporal",
auquel a répondu M. R. Young. Le toast aux membres du
bureau de direction a été proposé par M. H. Morris et le
capitaine, M. James Peters, y a répondu.

Des solos ont été chantés par MM. J. McRory, le ténor
bien connu; G. McDonald, W. A. Low, P. R. Crowe, G. Vin-
cent et L. Bulcock, et MM. E. Williams et F. Wescotte ont
chanté un duo. M. K. Eý >Winters les a accompagnés avec
talent.

L'organisation du banquet avait été confiée au secrétaire
M. S. A. Warren, et à M. W. B. Tingle (du comité), à qui des
temerciements ont été votés.

DEFENSE DE FUMER 1

Une dépêche de Boston nous apprend que le comité.dq
législation de la Législature de l'Etat· du Massachusetts a été
saisi de la question de défendre l'usage de fumer au public.
Ce :omité étudie un projet de loi défendant- de fumer du tabac
ou toute autre substance au moyen de pipes, en cigares, ciga-
rettes ou sous toute autre forme dans les rues, dans les hôtels
ouverts au public,.dans une voiture publique ou dans un local
particulier si les occupants d'une propriété contiguë s'y
opposent.

Les pénalités proposées sont une amende de $9 pour le
premier délit, de $io au maximum pour le deuxième et de $n5
au minimum à part dix jours de prison au moins pour le
troisième délit.

On ne dit pas si les "repris de justice" incorrigibles de
cette catégorie seront envoyés au bagne, électrocutés ou
pendus.

NOTES EDITORIALES.

Amorcez bien l'hameçon pour faire venir à votre magasi.
le commerce du poisson pendant le carême.

* *

Avant que la sève remonte, tout détaillant devrait dis-
poser de son stock de-l'an dernier de produits de l'érable.

La banane est dénommée l'aliment de l'ouvrier et cepen-
dant il y a quelque objection concernant son tarif.
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